
Croire au Père Noël ou FAIRE FACE 

 
« Les plus grandes épreuves auxquelles le monde aura à faire face dans les années à venir seront la 
surpopulation, le manque de ressources (eau, matières premières, pétrole...), des pandémies de toutes 
sortes de maladies connues et nouvelles, des pollutions de toutes sortes (chimiques, air, eau, 
alimentation... » prophétisait Albert Einstein. Et il ajoutait : « Le monde ne sera pas détruit par ceux qui font 
le mal, mais par ceux qui les regardent sans rien faire. » 

Depuis quelques années, une adolescente, Greta Thunberg, nous en conjure inlassablement : « écoutons la 
science avant qu’il ne soit trop tard ». Et depuis des lustres, de nombreux scientifiques et écologistes ont 
lancé de multiples alertes. 

Sans lire tout le rapport de synthèse 2022 du GIEC (Groupement Inter-gouvernemental sur l’Évolution du 
Climat) même dans sa version courte, informons-nous et ne nous laissons pas berner par les illusoires 
promesses des politiques et des médias. Dans la situation actuelle, le coût de l’inaction dépasse largement 
celui de l’action. L’espoir messianique en d’hypothétiques technologies salvatrices plus ou moins farfelues 
(captage, transport et enfouissement du CO2, énergie nucléaire plus propre avec recyclage des déchets à 
courte et faible activité ainsi qu’enfouissage géologique des nucléides à très longue demi-vie pour des milliers 
d’années !!! (géo-ingénierie climatique…) que certains illuminés nous prédisent, est illusoire et à courte vue. 
Leur apathie, leurs illusions, leur irresponsabilité, les manœuvres dilatoires qu’ils adoptent (« mesures 
compensatoires » à l’étranger) ne sont pas de nature à nous remplir d’espoir. « Notre maison brûle et nous 
regardons ailleurs » avait averti Jacques Chirac sans pour autant passer à l’ACTION. Il est du reste 
impossible d’éteindre un incendie avec un tuyau d’arrosage dans une main et un briquet dans l’autre. 

À l’approche de Noël, ne confondons pas Annonciation et Nativité ! 

C’est bien connu, les promesses n'engagent que ceux qui les écoutent. Celles faites à la COP 27, c'est d'la 
com', une pantalonnade, du « bla bla bla », comme toutes celles faites lors des COP précédentes. L’annonce 
de la création d'un fonds d’indemnisation des pays du Sud suscite peu d’espoir de le voir ne serait-ce que 
naître dans un avenir proche. Que les insulaires du Pacifique et des Antilles, les millions d’habitants des 
deltas menacés par les submersions côtières se rassurent : ils pourraient être indemnisés un jour par les 
pays riches responsables de leur malheur ; pour protéger leurs pieds mouillés, prendre des leçons de 
natation ; construire des digues décamper vers des cieux plus cléments (mais surtout pas chez nous !). Aux 
affamés et assoiffés des régions désertifiées, on leur fabriquera des petits nuages pour que la pluie les sauve. 
C’est promis, juré, acté avec échéancier : zéro-émissions (de CO2, en oubliant le plus longtemps possible 
tant d’autres produits nocifs) pour 2025, 2035, 2050… Tout cela, c’est du pipeau, de la poudre aux yeux, un 
miroir aux alouettes, une supercherie, une tromperie. Mais le fric seul ne leur rendra pas ce qu’on leur a volé. 
Il y a loin de la coupe aux lèvres ! 

En attendant, il est essentiel de jouer à la baballe dans des stades à usage unique climatisés et non couverts 
au Qatar, champion du monde - pas de foot - mais des pays pollueurs avec des émissions de CO2 de 
37 tonnes par personne et par an, soit 46 fois plus que leurs adversaires sénégalais ! 

http://evene.lefigaro.fr/citation/monde-sera-detruit-font-mal-regardent-rien-faire-78088.php
http://evene.lefigaro.fr/citation/monde-sera-detruit-font-mal-regardent-rien-faire-78088.php


Puisse la magie de Noël, qui réunit familles et amis, nous donner l’occasion d’une réflexion 
intergénérationnelle sur les possibilités d’AGIR pour calmer l’anxiété que nos jeunes ressentent face à leur 
avenir ! Il faut FAIRE FACE avec un réalisme responsable, c’est-à-dire accepter et concrétiser des 
changements fondamentaux de nos propres comportements individuels, collectifs et sociétaux en matière 
de consommation d’énergie et de biens superflus, d’alimentation, de mobilité, de voyages, de méthodes 
agricoles. Privilégier la réparation au lieu d’un nouvel achat. Y’a du pain sur la planche ! La sobriété pendant 
les fêtes est certes inhabituelle. Évitons cependant les achats compulsifs pour Noël et Nouvel An. Les 
cadeaux-gadgets que nous faisons à nos enfants compromettent l’avenir des générations futures. 

Ne formulons pas non plus, comme nos irresponsables politiciens, des résolutions personnelles intenables 
au seuil de 2023 ! 

« L’humanité serait mieux armée si elle pensait plus souvent à ce qui est important pour elle. NOUS DEVONS 
NOUS INVESTIR pour le bonheur et le bien commun de toutes et tous, et des générations futures. » 

Jacques Dubochet, Prix Nobel de chimie 2017 

 

Bonnes fêtes à toutes et tous ! 

 

Jean-François Ducaud 

 


